
E U R O C O R P S

D O S S I E R  D E  P R E S S E

COMPRENANT À CE JOUR DES MILITAIRES DE 11 NATIONS, L’EUROCORPS EST UNE STRUCTURE DE COMMANDEMENT 
PERMANENTE, OPÉRATIONNELLE, MULTINATIONALE, CAPABLE DE SE DÉPLOYER EN OPÉRATION SUR COURT PRÉAVIS.

U N E  F O R C E  P O U R  L ’ U E  E T  L ’ O T A N



UN CORPS OPÉRATIONNEL, PLEINEMENT 
MULTINATIONAL, 

TOURNÉ VERS L’AVENIR



Fondé en 1992 à l’initiative de la France et de l’Allemagne, l’Eurocorps s’est doté dès 
le départ d’une structure organisationnelle ouverte à l’admission d’autres nations et 
adaptable aux évolutions géopolitiques et géostratégiques. Entre 1993 et 1996, trois nations 
supplémentaires ont rejoint le corps  : la Belgique, l’Espagne et le Luxembourg.  Nation 
associée depuis 2002, la Pologne a rejoint les nations-cadre en 2022. Les six nations-
cadre prennent ensemble toutes les décisions importantes concernant le fonctionnement 
et les engagements de l’Eurocorps et partagent tous les frais encourus.

Les ressources en personnel et en équipement de l’Eurocorps lui permettent d’accomplir 
des tâches relevant d’un large spectre opérationnel. Outre la participation à la défense 
commune des pays contributeurs de troupes et au sein de l’OTAN, l’Eurocorps est capable 
de mener les missions suivantes :

	� missions humanitaires et évacuation de citoyens ;
	� opérations de maintien de la paix ;
	� déploiement de forces de combat pour des opérations de gestion de crise, y 		

	 compris des mesures de rétablissement de la paix.
Il peut être engagé sur mandat

	� de l’Union européenne (UE),
	� des Nations unies (ONU),
	� de l’Organisation du traité de l’Atlantique nord (OTAN),
	� de l’Organisation pour la sécurité et la coopération en Europe (OSCE)

ainsi que
	� sur décision commune des nations-cadre.

Il est capable à la fois d’effectuer des opérations d’entrée en premier sur un théâtre (« Initial 
Entry Force ») et de commander des forces terrestres comptant jusqu’à 65 000 militaires.
Cinq défis majeurs se profilent à l’horizon de la période 2020-26 et ils illustrent parfaitement 
la dualité de l’Eurocorps, incarnée par son emploi au profit de l’Union européenne et de 
l’OTAN :

	� préparation du personnel pour la 1re rotation de la Mission de formation de l’Union 	
	 européenne (European Union Training Mission ou EUTM) au Mali ;

	� préparation et mise en œuvre de la 2de rotation EUTM Mali ;
	� préparation et mise en œuvre de deux rotations EUTM RCA ;
	� préparation de l’Eurocorps en vue de son emploi dans le rôle de Joint Force HQ 	

	 au profit de l’OTAN ;
	� préparation et certification de l’Eurocorps pour son rôle de commandement de 	

	 l’European Union Battle Group (EUBG).



OPÉRATIONNEL ET 
RAPIDEMENT DÉPLOYABLE

UNE STRUCTURE OPÉRATIONNELLE DE 
COMMANDEMENT

L’Eurocorps comprend deux entités majeures :
	� l’état-major, comptant environ 400 hommes et femmes ;
	� la brigade multinationale d’appui au commandement, forte 

d’environ 600 personnes, qui assure l’ensemble du soutien 
(communications et logistique), au quotidien comme dans les 
déploiements.

Très expérimenté, l’Eurocorps est certifié Force à Haute Disponibili-
té de l’OTAN (High Readiness Force - HRF) depuis 2002 et Force de 
Réaction de l’OTAN (Nato Response Force - NRF) depuis 2006, ainsi 
qu’Etat-major de Force du Groupement tactique de l’Union euro-
péenne (GTUE) en 2016 et en 2017 .
Ces certifications ont été obtenues au terme de processus très exi-
geants, impliquant de nombreux entraînements et exercices de va-
lidation sur le terrain.

De fait, possédant tous les équipements nécessaires, 
l’Eurocorps est prêt à être rapidement déployé sur un 
théâtre d’opération.



L’EXPÉRIENCE DES ENGAGEMENTS

Déclaré opérationnel en 1995, l’Eurocorps a depuis été engagé à de 
nombreuses reprises.
Son premier engagement a eu lieu en 1998, sous la forme d’une parti-
cipation à la force de stabilisation en Bosnie-Herzégovine (SFOR), sous 
commandement OTAN.
En 2000, l’Eurocorps a constitué le noyau principal du quartier général 
de la force déployée au Kosovo (KFOR 3).
D’août 2004 à février 2005, l’Eurocorps a pris le commandement des 6 
500 hommes qui composaient la Force Internationale d’Assistance à la 
Sécurité (FIAS), en Afghanistan.
De janvier 2012 à janvier 2013, l’Eurocorps a retrouvé Kaboul pour la 
seconde fois. Il a de nouveau participé activement à la conduite des 
opérations en Afghanistan, au sein des états-majors de la FIAS.
52 soldats de l’Eurocorps ont été engagés au Mali en 2015 dans le cadre 
de la mission européenne EUTM, puis deux rotations de janvier à dé-
cembre 2021.
L’Eurocorps a assuré le commandement de trois rotations de la mission 
EUTM RCA, entre juillet 2016 et janvier 2018, puis de septembre 2021 à 
juillet 2022.
L’Eurocorps a par trois fois assumé le rôle de PC de Composante Ter-
restre de la Force de Réaction de l’OTAN en 2006, 2010 et 2020. De 
2022 à 2024, il a été certifié puis a assuré l’alerte en tant qu’Etat major 
de Force Interarmées pour l’OTAN. Il a également assumé le rôle de PC 
de Force dans le cadre des Groupements Tactiques de l’Union euro-
péenne en 2016 et 2017. Ce même rôle lui a été confié en 2025 et 2026. 
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UNE STRUCTURE  COMPLÈTE

L’état-major dispose donc de toutes les compétences nécessaires à la préparation et 
à la conduite d’opérations terrestres, dans un environnement complexe.



L’Eurocorps est structuré sur le modèle standard de l’OTAN. Son état-major comporte, 
outre le groupe de commandement, trois subdivisions, chacune commandée par un géné-
ral. Elles sont elles-mêmes composées de l’ensemble des bureaux nécessaires à un enga-
gement.

Les fonctions représentées vont ainsi des ressources humaines à la coopération civilo-mi-
litaire, en passant par la planification et la conduite des opérations, le renseignement, la 
logistique ou encore la gestion des finances.

Les représentations des forces navales et aériennes, affectées de manière permanente à 
l’Eurocorps, lui confèrent la capacité de se coordonner avec des éléments interarmées, lors 
de la planification d’exercices ou d’opérations.
L’état-major dispose donc de toutes les compétences nécessaires à la 
préparation et à la conduite d’opérations terrestres, dans un environ-
nement complexe.

Dès le temps de paix, le général commandant l’Eurocorps a en permanence à sa disposi-
tion la brigade multinationale d’appui au commandement, qui comprend un état-major, 
des unités de transmissions et de soutien affectés au quartier général de l’Eurocorps.



P L E I N E M E N T 

M U LT I N AT IO N A L



    UNE RESPONSABILITÉ PARTAGÉE

Ces six nations sont les nations-cadre de l’Eurocorps. À ce titre, elles prennent conjointement 
toutes les décisions fondamentales concernant le fonctionnement et les engagements de l’Eu-
rocorps, et apportent des contributions essentielles à ses effectifs, à son financement et à son 
équipement.

Elles disposent donc d’un ensemble d’instruments opérationnels dont elles partagent efficace-
ment le coût, tant en termes de personnel que de financement.
Le commandement est exercé sur la base de rotations de trois ans par un Général de corps d’ar-
mée de l’une des nations.

La Grèce, l’Italie, la Roumanie et la Turquie sont des nations associées. Depuis le 30 août 2021, 
un officier autrichien a rejoint l’Eurocorps. L’Autriche est ainsi la 5e nation associée. Elles 
ont droit à un nombre limité de postes au sein de l’Eurocorps et n’ont aucun pouvoir de décision 
concernant son fonctionnement et ses engagements, mais sont naturellement consultées au pré-
alable.

NATIONS-CADRE 
France (1992)

Allemagne (1992)
Belgique (1993)
Espagne (1994)

Luxembourg (1996)
Pologne (2022)



LA MULTINATIONALITÉ AU QUOTIDIEN, 
ATOUT MAJEUR DANS LES COALITIONS

P L E I N E M E N T 

M U LT I N AT IO N A L

La forte contribution de chacune des nations-cadre, à la hauteur de leurs capacités 
respectives, et la totale imbrication au sein des cellules en font un exemple de multina-
tionalité. 

La langue opérationnelle est l’anglais.

Les opérations étant en général menées par des coalitions, les militaires de l’Eurocorps 
s’adaptent sans délais à ces conditions particulières. Ils apportent l’atout non négli-
geable de leur savoir-être, la multinationalité étant vécue au quotidien.
Les militaires sont mis à la disposition de l’Eurocorps par leur pays d’origine. Ils 

conservent donc leur uniforme et leur statut nationaux, mais tous arborent le 
même béret et l’insigne de l’Eurocorps, symbole du caractère 
pleinement multinational.





UNE SUBORDINATION DIRECTE : LE COMITÉ COMMUN

Du fait de sa nature, l’Eurocorps est dirigé de manière conjointe par les nations-cadre, 
toute décision majeure étant prise en consensus par les capitales allemande, belge, es-
pagnole, française, luxembourgeoise et polonaise.

Le général commandant l’Eurocorps reçoit ses ordres 
directement du Comité commun. Ce dernier est composé des 
chefs d’état-major des armées (CEMA) et des directeurs politiques des ministères des 
affaires étrangères de chaque pays. Il s’agit donc de l’organisme suprême de décision 
pour toute question majeure relative à l’Eurocorps, notamment lorsqu’il est mis à dispo-
sition pour une opération.

Dans un cadre préalablement défini et approuvé par le Comité commun, le général 
commandant l’Eurocorps peut prendre les contacts qu’il juge nécessaires avec diffé-
rentes entités politiques supranationales civiles ou militaires.

UN STATUT UNIQUE



UN STATUT UNIQUE : 
LE TRAITÉ DE STRASBOURG

Le statut particulier de l’Eurocorps renforce son caractère unique.
En effet, les représentants civils des nations-cadre ont signé, le 22 novembre 2004, un 
traité dit « de Strasbourg », relatif à l’Eurocorps et au statut de son quartier général.

Ce document a été ratifié par chaque pays et est entré en vigueur le 26 février 2009.

Le texte précise à nouveau le cadre d’engagement et la mission de l’Eurocorps, sa su-
bordination, les prérogatives du général commandant, outre de nombreuses disposi-
tions administratives.
Surtout, le traité de Strasbourg confère la capacité juridique à cet organisme. De ce fait, 
l’Eurocorps jouit notamment d’une pleine autonomie et de responsabilités étendues en 
matière de contrats, d’acquisition et d’aliénation. Il est propriétaire de son infrastruc-
ture, peut acheter des matériels ou encore, éventuellement, recruter des civils sous 
contrat.

Cet aspect fait de lui un cas unique au monde pour un 
état-major de ce niveau.



LA BRIGADE MULTINATIONALE D’APPUI AU COMMANDEMENT

Elle est composée d’un état-major, fort de soldats issus de toutes les nations-cadre. Le com-
mandement est assuré par un colonel, selon un plan de rotation tous les deux ou trois ans.  

Elle dispose en permanence des unités suivantes :
	� le bataillon de quartier général,
	� la compagnie des systèmes d’information et de communication, 
	� la compagnie allemande de transmissions de l’Eurocorps, stationnée à Lebach 

(Allemagne).

Enfin, lors des exercices ou en cas d’engagement, elle peut se voir confier le commandement 
d’autres unités d’appui et de soutien mises à disposition par les nations.

La brigade a fait l’objet des mêmes processus de certification de 
l’OTAN et de l’Union Européenne que l’état-major.

U N  S O U T I E N
D É DI É 

Au quotidien, l’état-major a besoin d’un soutien spécifique pour vivre, travailler et s’entraî-
ner. De même, en exercice ou en opération, il lui faut bénéficier de tous les moyens de vie 
courante et de communications pour pouvoir diriger les unités qui lui sont subordonnées.







LE BATAILLON DE QUARTIER GÉNÉRAL (BQG)

Implantées au quartier Lizé, les soldats du bataillon sont réparties entre un petit état-ma-
jor et 3 compagnies, elles-mêmes divisées en sections. Le commandement est tournant 
tous les 2 ans, entre les nations-cadre. 

Les compagnies sont multinationales, mais, pour des raisons d’efficacité linguistiques, les 
sections ne le sont pas toutes.
La compagnie de soutien est chargée du soutien de la vie courante de l’Eurocorps, à Stras-
bourg, en exercice ou en opération. Cela comprend entre autres l’enregistrement du per-
sonnel à l’arrivée et au départ, la gestion des ravitaillements et des stocks, la restauration.
La compagnie de transport et de maintenance a pour mission l’acheminement du person-
nel, de l’équipement et des approvisionnements. Elle assure également la maintenance 
des véhicules, des moyens de transmission et des matériels de production d’énergie.
La compagnie de montage de postes de commandement est responsable de la recon-
naissance des lieux de déploiements et de l’installation des infrastructures provisoires des 
postes de commandement.

LES DÉTACHEMENTS DE SOUTIEN NATIONAL (DSN)

Les militaires de l’Eurocorps sont mis à disposition par leur nation. Ils conservent donc leur 
statut propre à leur pays.
De ce fait, le suivi administratif particulier des ressortissants est assuré par des détache-
ments de soutien national. 

Le Luxembourg et les nations associées ont des accords avec l’un ou l’autre des DSN.



AU COEUR DE L’EUROPE



STRASBOURG, AU CŒUR DES ÉCHANGES

Strasbourg est également à proximité des centres décisionnels de l’Union européenne 
et de l’OTAN, ainsi que des états-majors et unités américains stationnés en Allemagne, 
tels que le Commandement européen des États-Unis d’Amérique (US European Com-
mand). Cette situation géographique idéale permet de nombreux échanges, tant avec 
les différents niveaux politiques que militaires.

STRASBOURG, UNE VILLE ATTRACTIVE

En outre, par ses nombreux atouts au sein d’une région active, réputée et appréciée, 
Strasbourg est une destination attractive pour les militaires qui y sont affectés, quelle 
que soit leur nationalité.

STRASBOURG, CAPITALE EUROPÉENNE

Dès 1992, l’Eurocorps a été implanté à Strasbourg, capitale européenne, marquée no-
tamment par la présence du Conseil de l’Europe, et ses 47 représentations diploma-
tiques, aussi bien que par celle du Parlement européen.

L’EUROCORPS ET  STRASBOURG

L’Eurocorps est réparti sur deux emprises principales et une emprise secondaire. Situé 
au sud de l’aérodrome de Strasbourg, le quartier Aubert de Vincelles, sur une surface 
d’environ 15 hectares, comprend l’état-major de l’Eurocorps et celui de la brigade mul-
tinationale d’appui au commandement. Entre la Meinau et le Neuhof, sur environ 7 hec-
tares, le quartier Lizé est principalement occupé par le bataillon de soutien du quartier 
général. Face à ce dernier, sur environ 2 hectares, le quartier Lyautey abrite des loge-
ments destinés aux militaires du rang.
Par ailleurs, l’Eurocorps contribue à l’économie locale et régionale. Ainsi, 50% de son 
budget annuel de fonctionnement, soit entre 6 et 7 millions d’euros, servent à payer 
les prestations d’entreprises du bâtiment, de nettoyage, de gardiennage ou autre. En 
outre, les dépenses des membres de l’Eurocorps et de leurs familles, soit près de 3 000 
personnes, bénéficient aussi bien au secteur locatif qu’aux commerces, à Strasbourg 
et dans les environs. La scolarisation des enfants est également un facteur non négli-
geable, tant pour le lycée international que pour les autres établissements.



TOURNÉ VERS LE FUTUR



L’ADAPTATION ET L’OUVERTURE, 
UN ÉTAT D’ESPRIT

Depuis sa création, l’Eurocorps veille à rester à la pointe des évolutions générées par 
les changements géopolitiques et stratégiques. À la fin des années quatre-vingt-dix, 
l’Union européenne et l’OTAN ont ainsi exprimé leur volonté de disposer d’outils plus 
adaptés aux crises. L’Eurocorps s’est conformé très rapidement à ces nouveaux critères 
et est devenu un quartier général de force de réaction rapide.

Dans le même esprit, il s’est ouvert à toutes les nations 
membres de l’OTAN. Jusqu’en 2001, il accueillait en 
effet des observateurs et des officiers de liaison. À partir 
de 2002, il a intégré des nations associées.

L’INTÉGRATION DE L’APPROCHE GLOBALE

La résolution des crises modernes passe par des solutions à la fois politiques et militaires. Les engagements 
de ces dix dernières années ont particulièrement mis ce point en évidence. L’OTAN et l’Union européenne dé-
veloppent donc une politique d’approche globale. Elle doit permettre aux acteurs civils et militaires des crises 
de mieux travailler ensemble, tant dans les instances internationales que sur le terrain.
L’Eurocorps s’est résolument engagé dans cette nouvelle voie, en intégrant ce concept. Ainsi, des contacts 
étroits sont noués avec l’École nationale d’administration (ENA). Basée à Strasbourg, cette prestigieuse ins-
titution forme des cadres français et étrangers de très haut niveau pour l’administration, avec un volet euro-
péen.
Des échanges approfondis ont aussi été engagés avec l’Institut d’études politiques de Strasbourg, Le dialogue 
est également établi avec des cercles de formation et de réflexion allemands, tels que l’université de Freiburg, 
ainsi qu’avec des organisations gouvernementales ou non gouvernementales.

L’objectif est de pouvoir améliorer, dès l’amont des déploiements opérationnels, la connaissance mutuelle des 
mentalités, des besoins et des modes de travail. L’Eurocorps intégrera des représentants de ces organismes 
lors de ses exercices.



LES NATIONS

France

Espagne

Belgique
Allemagne

Luxembourg

Grèce

Roumanie

Italie

Turquie

Autriche

Pologne

DATES ET CHIFFRES

NATION-CADRE
NATION ASSOCIÉE



1992			   Création par la France et l’Allemagne
1993 			   Adhésion de la Belgique
1994			   Adhésion de l’Espagne
1996			   Adhésion du Luxembourg
1998/1999		  Opération en Bosnie-Herzégovine, renforcement de la SFOR
2000 			   Opération au Kosovo, commandement de la KFOR III
2002 		    	 Certification en tant que High Readiness Force (HRF)
2004/2005 		  Opération en Afghanistan, commandement de l’ISAF VI
2006 			   Certification en tant que NATO Response Force (NRF)
2009			   Ratification du Traité de Strasbourg, accordant un statut spécial 
			   à l’Eurocorps
2012			   Opération en Afghanistan, ISAF (durée : un an)
2015			   Participation à la mission de formation EUTM Mali
2016/2017		  Participation à la mission de formation EUTM RCA
2016/2017		  Prise d’alerte comme (F)HQ EUBG
2019 			   Certification en tant que NATO Response Force (NRF)
2020			   Prise d’alerte comme LCC NRF	
2021/22			   Participation aux missions de formation EUTM Mali et EUTM RCA	
2022/24			  Certification et prise d’alerte en tant que Joint Task Force Headquarters  (JTF HQ)
2025			   Prise d’alerte en tant que Force Headquarters pour l’European Union Battle Group (FHQ EUBG 2025)

LES DATES-CLÉS

PRINCIPAUX MATÉRIELS ET VÉHICULES

	� tentes de campagne ;
	� abris modulaires ;
	� groupes électrogènes ;
	� véhicules 4X4 gamme tactique, fournis par la France ;

ARMEMENT: 

	� pistolets automatiques 5,7 mm, fournis par la Belgique;
	� fusils d’assauts de type FAMAS calibre 5.56, fournis par la France;
	� mitrailleuses MG-3, fournies par l’Allemagne.

LES ÉQUIPEMENTS 
SONT

	� possédés en   
propre   par   l’Eurocorps 
(tentes, abris modulaires et 
groupes électrogènes);

	� mis à disposition 
permanente par les na-
tions-cadre.



GENERAL COMMANDANT Lieutenant général 
PIOTR BŁAZEUSZ (Pologne)
Prise de fonction 2024

COMMANDANT EN SECOND Général de division
GEOFFROY DE LAROUZIÈRE (France)
Prise de fonction septembre 2023

CHEF D’ÉTAT -MAJOR Général de brigade
KAY BRINKMANN (Allemagne)
Prise de fonction juillet 2023

ADJOINT OPÉRATIONS 
DU CHEF D’ÉTAT-MAJOR

Général de brigade 
TOM LAURENT (Belgique)
Prise de fonction septembre 2023

ADJOINT SOUTIEN
DU CHEF D’ÉTAT-MAJOR 

Général de brigade 
Antonio ARMADA (Espagne)
Prise de fonction septembre 2023

ADJOINT PLANS
DU CHEF D’ÉTAT-MAJOR Général de brigade 

ADAM RZECZKOWSKI (Pologne)
Prise de fonction septembre 2023

COLONEL COMMANDANT LA 
BRIGADE MULTINATIONALE 
D’APPUI AU COMMANDEMENT

Colonel
STEPHANE COUNASSE  (Belgique)
Prise de fonction août 2025

CHEF DE CORPS DU BATAILLON 
DE QUARTIER GÉNÉRAL

Lieutenant colonel                                              
SVEN GRYGIEL (Allemagne)
Prise de fonction juin 2024



PRINCIPALES AUTORITÉS



EUROCORPS
A FORCE FOR THE EUROPEAN UNION AND NATO

JUILLET 2025


